
TCM et TCL (triglycérides 
à chaîne longue) : quelles 
différences ?
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Bien que les triglycérides à chaîne 
moyenne (TCM) ne fournissent aucun 
acide gras essentiel et ne doivent par 
conséquent pas être la seule source de 
matières grasses dans l’alimentation 
animale,1 des études montrent qu’une 
supplémentation en TCM peut 
contribuer à la bonne santé de certains 
chiens.

Grâce aux connaissances apportées 
par le Purina Institute, parlez nutrition 
avec plus d’assurance.
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TCM

Les triglycérides à chaîne moyenne 
(TCM) dans l’alimentation des 
animaux de compagnie

Les acides gras des TCM comptent 6 à 12 atomes de 
carbone, tandis que ceux des TCL en comptent plus de 
16. Grâce à leur chaîne d’acides gras plus courte, les 
TCM :

	� sont plus faciles à digérer, et leurs acides gras 
sont plus rapidement absorbés ; la plupart sont 
directement transportés vers le foie via la veine 
porte2 

	� génèrent plus de corps cétoniques une fois oxydés2

 
On trouve les TCM dans les huiles de coco et de 
palmiste, et les TCL dans les graisses animales et les 
huiles végétales.



En quoi supplémenter les chiens 
en TCM est-il bénéfique ?

	� Santé cérébrale. Un cerveau en bonne santé tire principalement 
son énergie du glucose. Avec l’âge, le métabolisme cérébral du 
glucose baisse en efficacité, créant une carence énergétique qui 
affecte plus particulièrement les zones du cerveau essentielles à la 
cognition. Les changements métaboliques ainsi que fonctionnels 
et structurels peuvent conduire à un déclin cognitif lié à l’âge, 
susceptible de s’aggraver en syndrome du dysfonctionnement 
cognitif.3,4 

	� De même, chez les chiens atteints d’épilepsie idiopathique, le 
métabolisme cérébral du glucose est perturbé, ce qui prédispose à 
des crises plus fréquentes.5 Une déficience cognitive, p. ex. une perte 
de mémoire,6,7 des comportements de type troubles d’hyperactivité 
avec déficit de l’attention8 et/ou des comportements anxieux,8 peut 
également apparaître.
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. . . IL EXISTE DONC UNE 
MARGE D’AMÉLIORATION 

	� Les acides gras à chaîne moyenne (AGCM) et les corps cétoniques 
dérivés de TCM issus de l’alimentation peuvent fournir une source 
alternative d’énergie. En outre, l’acide décanoïque (un AGCM) peut 
empêcher les crises 
en bloquant les récepteurs excitateurs AMPA sur les neurones.9

	 Des recherches soutenues par Purina ont montré que :

	 	� La capacité cognitive de chiens seniors ayant reçu une 
supplémentation en TCM s’est améliorée. Par rapport au groupe 
témoin, les chiens ayant reçu une supplémentation en TCM ont 
obtenu de meilleures performances aux tests cognitifs à mesure 
que la difficulté augmentait. Au cours du premier mois, des 
changements positifs dans l’apprentissage ont été observés.4

	 	� Chez des chiens souffrant d’épilepsie idiopathique réfractaire 
(recevant au moins 1 médicament anticonvulsant) ayant reçu 
une supplémentation en TCM, la fréquence des crises a baissé 
de façon significative. Une amélioration a été observée chez 
71 % des chiens, avec une réduction de la fréquence d’au moins 
50 % chez 48 % des animaux, et plus aucune crise chez 14 %. 
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Une amélioration a été observée dès le 1er jour.10 Les concentrations 
sériques du ou des médicament(s) anticonvulsant(s) n’ont pas été 
significativement modifiées.10 Les comportements indésirables 
(p. ex. la poursuite ou la peur des inconnus) ont diminué chez les 
chiens supplémentés en TCM.8

	� Santé cardiaque. Pour son énergie, un cœur sain 
s’appuie principalement sur l’oxydation mitochondriale d’acides gras à 
chaîne longue (AGCL).11

Oxydation 
des acides 

gras

Mitochondrie cardiaque 

ATP

Contractions 
cardiaques

	� Des recherches ont mis en évidence que les chiens à un stade précoce 
de maladie valvulaire dégénérative mitrale (MVDM) présentent une 
baisse de l’efficacité de la production d’énergie cardiaque.12 Les AGCM 
et les corps cétoniques dérivés de TCM peuvent constituer une source 
alternative d’énergie.13

	 Des recherches soutenues par Purina ont montré que :

	� Par rapport au groupe témoin, les chiens atteints de MVDM 
asymptomatique recevant une alimentation spéciale enrichie en 
TCM étaient moins susceptibles de passer du stade B1 au stade B2. 
En moyenne, une diminution de 3 % du diamètre de l’oreillette 
gauche était observée chez les chiens recevant cette alimentation 
spéciale, contre une augmentation de 10 % dans le groupe témoin.14

	� Chez les chiens atteints de MVDM recevant l’alimentation spéciale, 
un meilleur métabolisme énergétique a été observé, accompagné 
d’une diminution des marqueurs du stress oxydatif et de 
l’inflammation.15

	� Santé gastro-intestinale. En cas de maldigestion ou de 
malabsorption des AGCL, p. ex. chez les chiens atteints d’entéropathie 
chronique, d’insuffisance pancréatique exocrine, d’hépatopathie 
ou de lymphangiectasie, un régime faible en matières grasses limitant 
l’apport de TCL est généralement recommandé.1,16,17 Les matières 
grasses sont une source d’énergie concentrée, raison pour laquelle 
un tel régime apporte souvent moins de calories, conduisant à une 
consommation alimentaire plus importante pour remplir les besoins 
énergétiques. Les TCM peuvent constituer une source de matières 
grasses alternative afin de fournir une source d’énergie plus digeste.1,17 

Les TCM présentent-ils un intérêt 
pour les chats ?

Des études sont en cours afin d’évaluer les bénéfices et les niveaux 
optimaux pour leur inclusion dans l’alimentation féline. Selon une étude 
financée par Purina, une alimentation contenant 5,5 % de TCM issus de 
l’huile de coco est appétente et acceptable chez le chat.18


